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Le gouvernement a pris cette décision hier'. — Les brefs

d’élection. — Le discours du Trône le 8 janvier.__
LTion. M. King et Bagot.

MODERNESv"■Lyex;
•мй* ч

IJ4§-, Ivons certes pas à nous plaindre, 
as- Le temps est passé ofc l'avarice 
qui <tbs compagnies de navigation; 
ine plus encore que la négligence ou 
de l’ignorance, pavait la voie ' afl 

on- typhus, au choléra pt antres flé- 
Dans bien des cas, les mpsu- 

prises pour éviter toute chan-> 
de contatgination restent "to-

-Ottawa, 1.— Le parlement est 
convoqué pour le 7 janvier. Son 
Excellence le Gouverneur Géné- 
ral #s approuvé cette date et a 
Anis une proclamation à cet ef
fet. Telle est la déclaration faite, 
hier soir, aux journalistes par 
l'Hon. Mackkenzie King à Tis
sue de ia réunion du Cabinet. . *

MGR. S.-J. DOUŒT 
EST DECEDE- :

' A

'

C’est avec peine que nous a- 
vons appris la mort de Mon- 
seignor Stanislas-J. Doucet, 
venue mardi de cette semaine, 
après quelques jours seulement 
ae maladie. Я 

Mgr. Doucet était né à Ba- 
thurst-Ouest le 2 juillet 1847. Il 
fut ordonné à la prêtrise lé 31 
juillet 1870 par Monseigneur Mc
Intyre de Charlettetown, H fut 
successivement curé de Tracadie. 
St-Charles, Pokemouche, Ship- 

pagan, et • pendant les dernières 
comptant 15, la plupart en route vingt-sept ans il fit du ministère 
pour Ottawa. Cependant, que!- dans paroisse de Grànd’Anse. 
ques-uns ont dû être retournés . Ç*tte mort cause une perte 
aux officiers - rapporteurs pour ®?nsible pour le diocèse, car Mgr 
cause d’irrégularit-s. Le bref du en plus d’être un curé
Yukon a été envoyé de Dawson dévoué et exemplaire, était aus- 
le 21 novembre, il ne peut pas al un philosophe et un théologien 
être reçu avant le 11 décembre de n?ar4ue- une autorité en éco- 
ct peut-être pâs avant le 21 dé- nom,e et en sciences naturelles 
cembre. 11 y a aussi ceux de et un musicien et compositeur 
Bruce-North èt de Peace Rjxlff-, Pe“ ordinaire.,, 
ces comtés, à cause du décompte, - ■’^s funérailles _ auront lieu à , 
ne pourraient pas être représen- ] urand Anse demain matin, 
tés au parlement le 10 décembre;. 
et fitylement І1 y a Bagot dont 
le gref ne peut, pas être reçu a- 
vant le 16 décembre. Comme,il r .
est désirable que tous les comtés , X 11 ’ . , ,assî ct de Pê- 
sorent représentés à l’ouverture comte.de Madawaska au
dit parlement, afin d’éviter les, . . Bscetblife annuelle jeudi 
protestation# et peut-être une 4 , .... ’ , e ®tlS?ilran4 a 

motion’ de l’opposition, le gou- *£. Wmds?r • d’Ednumdston. A 
vcrnement aretar dé la Ctmvoca- “'CaS'?" ’’ y,aura

hil'j , .і ï.t-.itrjrî"t>T>Lt5 Kasïts.'ysiy:
y * "".y™ cs«-rw -TOI, Ml
de-nouvelles adhésions, heureux d même ur Noe, ’ooante membres dans tout le
pour nos compatriotes du Non- e{ ,e joùrde l’An. Le discours du =отДе- 11 ***£*■• потЬг«к 
vea«-Brunsw,ck qui pourront su- Trôn^ ne gera prononcé que ven. detou* ceux de la province; es
rement utiliser ces témoignages dre3l le 8 Janvier'Dana l’iritèrval- Vgam“teu" t°!nP‘'nt doubler 
etrines concoprs^ x ,e, fa gouvernement préparera le р'0"{^ГЄ dl"s le * 1 “

Ajoutons quel nomination"'*1/ an* ass^”S pe[“nn” é.?i»ent«
ct Gilmore ne ee sont pas tenus ■ élection nartielle T e nrr as3,steront a« bafiquet. Il y auracl.nl 1, l™. de 4 pMWo ml,r J«CM qoe J* .frS'ÜïS.* •*!

ienx qui prétendent que l’auto! i- LP , f ,,, „-—j-, Le banquet aura Beu à huit
té britannique pourrait sitppri- peraonn^eitient part à l’élection he4rea P"cises- L’assemblée gé- 
mer ici le français ; il a pris a J, « nerale des membres suivra leson cofnptev la phrase de M.- aL^T acc^tlcrnn, L ЧПЧ“'І. Ost-à-dire qu’elle
Moore OÙ cefui-ci souligne Tin- , J? t j’intrntinn He manVa vers neuf heures. Des
justice foncière de la réglementa- r.ir A Jl , . ma»quet, c’est-à-dire qu’elle com-
tion défavorable au français. a v « a di,x dl 4ue6tions très4 importantes se-

M. Gilmore a crié aux Аса- м SiuSh cnns^Jatet. ^ Tn "ent <iscut«» a« cours de cette

ВЕ'ЖЕН æS parÿ^ te“ •" ■'"*

Z* vou* attepdrc 4 ce que ceux avéc les Etats-Unis pour le dé- 
qui gouvernent vous donnent ee veloppement des pouvoirs d’eau 
que vous ne réclames pas, ou ce du gaint-Laurent 
que pour quoi, vous ne lutter *•

pes.” ' * "*
• Orner "HERpUX. Etrangères—M. Briand.

aux.
-------.-„Jet* de Win

nationale* doit
té n’éxistait pas aux Etats-Un^, 

viht Mécesisfre. S ' n^urtrieres
vu dans notre'dernier article; l’immigra- h petit
pit«I humain, tel fut le principal artisan d*fi «fie locaW a' été

_ /rte de no* jour» ïanfaififdan un dezn 
ÿges. Le fait est démontré, Гітті- a^s enregistfon* le fait 

ЩШШШШde dollar, pent moins qu’un cana- Vil s’agi.JS d’un, cho» 

enracine au pays ЩЩг à l’attrait des Etats-Unis. ,e ** îîous 
S^pg-lèmi^ratioç. du derqier demi-siècle, fc Canada “ " re!

mpterait, yjourd’hqi je nombre désiré d’habitants et 1
naissances fourniraient même sans encouragements ni tu r 

mulanta, Jto population tqye les tenants de l’httmi- h jénwj génération, 
ition réclament à grands cris. Le comté de Madawaska J*88 connu d’autre situatnmque 
euplé les Etats du Maine, New Hampshire, Massachu- tm^haTde Xrarrtf  ̂
s, Minnisota et Monfana. A notre député M. Culligan 
révéler aux intéresse pendant Ja prochaine session" 
r Щ question y sera discutée), l’endroit où trouver des 
migrants: ^Provinces Maritimes. Les délégués à a,,iourdTu, 
nnipeg formulèrent les griefs, les besoins et les pro- ^ VAm<6n 
«es des (tiBéi^ntes parties du Canada ; cependaht pas à bon dn 
mot de l’exode de notre population et dés heures de vaisseaux 
:ussion sur la question de l’immigration. N’est-il pas ^an*,e* f 
onnabte d’attribuer cette demande insistante pour des s/reeb-ein 
nigrants aux compagnies à qui l’immigration dwt bé- tie des pri 
dar en .prqmw lieu, et surtout aux compagnies de «ju’on

■» 5Ж ibè res!e e# ie vraiment 
ette fécond.'

рмщ,, t . ... .
lés f lalqment inconnués du groa pub-
ms !ic- L’exemple suivant est typi- -Le Premier Ministre a eu,hier 

«en- que en ce sens. Quelques années aprèsmldi, une entrevue avec le 
i^ole, avant la Grande Gperre, nous en- colonel O.-M. Biggar, directeur 
Ayée triods dans le port de Naples, ve-, général des élections, avant l’as- 
fft e ue Genes, et à destination semblée du Conseil, au cours de 
IfpM de New York. L’énorme transat- laquelle le colonel Biggar décla- 

1»« tique éta;t presque vide, la n qu’il était impossible de rece- 
fvrta, plupart des passagers devant voir tous les brefs d’élections à 
Ж™ s embarquer àHaples. A notre ar- temps pour le 10 décembre. Tus- 
W va теє dans cette ville, il se trou-1,,-,’à présent, il en a reçu 226 en 
■Sine, vait que deux- ou trois cas de 
■Hhes, 'peste bubonique avaient éclaté 
Ofétre dans le quartier le plus pauvre.
H, ac- Tout -le reste de la cité était in- 
■ de demne, et apparemment à l’abri ;
|y n’a nul, dans la localité, ne manifes

tait ta moindre appréhension.
Néanmoins, la compagnie de 
transport n’hésita pas unc minu- 

d'é- té. Sans S* soucier de la question 
} in- d’argent,'elfe fit continuer à notre 
* à "navire aux troi j- quarts vidé sa 
hmt ici-te Vers New jork, et réexpé- 
wde tîia à grands frais les passagers 

de Naples, par voir ferrées, jus
qu’aux-ports de la Manche, à tra
vers l’Italie et -la France, pour- 
ajsurer leur innocuité. C’est là 

« UH des mille petits-faits divers ,1e 
I- la prévention, dont nul n’entend 
le jamais parler.

(A suivre)
George Neetler Tricoche.

sur-•sà'rttГкоя
mdN

tion intelse. le CS

- -i

nombretiaï 
t amené

%

: :

pair
tes,

</ irsqtte Ton s 
de navires ci 

;ntre le Vieux 
it. on pent' s’i

m

ANNIVERSAIREde
tà і

d'entrée su 
î-Unis soit 
1 réalité, Ц 
Ions est siil

par
->■dont в v I

^ Immn é*mp» .............. _
gration était pourtant bien portée à l’affiche pendant la Enfin, nous voilà au fond de f» 
dernière campagne: on atait jugé utile d’ert rendrekin'gou- fldestion.

rtî&tÆ Шйііййре
comme si nos voisins recevaient, des immigrants exclusi- lement, pour des enfants de tan- 
vement de pays à bas tarif. Non, l’attrait des Etats-Unis g«e française, ceigne Ton pour- 
s’est fait sentir depuis un siècle et se fera sentir encore "ait apP?№r u*!e ,niastî«e. d’?r-

dsfiîStSSS Z
activera le départ des nôtres, en augmentant la dispropor- Я’infériorité. Entre leux intelH- 
Шп entre la prospérité respective des deux pays. gence et les choses à connaître,

І. я»™» ПГЖй*-"-
la période de gperre. Il sied pial aux impérialistes, conser- mière.
vateurs ou libéraux de blâmer qui que ce soit pour rémi- И faut que les passions de race, 
gration d’aprèa guerre. L’exode a à peu près coincide-avec la volonté de dqminer, l’igno-.au- 
Timposition de nouveaux impôts et le tarif restait s«na ^1 ',.il7*teio,t- . .tei Préiu*4» 
changement sensible. D’ailleurs les statistiques.passées «Shé Ж d^rir cS- 

. indiquent nulle correspondance entre la recrudescence de te éclatante vérité, 
l’émigrât ion et“es périodes soit de haut soit de bas tarif.

L’éntifcration est la plaie d’où coùle le meijleur de bo
x' trq sang. La phrase entendue pendant la dernière élection 

veste bien vraie, hélas! Mais ceci nous entraînerait trop 
toi». , . v, .
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venir; il suffit, du reste, d’obser
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REORGANISATION 
DEL’ASS. DES 

VETERANS

|feV',
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> X X X ,
Quel est le père de famille qni, 

Cherchant à élargir fee horizons 
de son enfant, -à lui apprendre 
même les choses lçs plus élémen
taires, n’a d’abord été frappé de 

Deux professeurs de langue an- tout ce qu’il est nécessaire d’etf- 
glaise du lyçée d’Edmundston, seigner aux enfants; puis de l’ex- 
MM. Anderson et Gilmore, y ont trême coiqplexité de l’ii#»tru- 

I réclamé pour le français à l’école lncnt—la fangue-^-dont il fâut se 
fL, Devolrl * primaire fréquentée par les petits servir? Combien de mpts portent

i:nl. i_____ • • enfants de langue française une des sens divers, qui se multiplient

ГрНгВгН ■aasets-essaййі&їД&г** a^fisîBfssîït
мрасе consacré ^anx réunions M. AndéraoS, qui dirige l’une 4u’d s’agit de aa langue mater- 

que fa'^Їиіме* elfa d*abButes classes du lycée, s'est nelle. Quel ne doit pas être, à
32. l>„mhre4A'S..rr..^^L і'Д plaint ,dü défaut de préparation P,ne forte raison, son désarroi,

Eræis ÆiHïSrsStaÆ asis&’yte 
g’-—.*-» JefearrîMs

-

P9ur fa même raison, on ne ^
ІЖЇЇ fP*!S m,auv?i8 4“e nous devrait se donner cr

rSS^sâss
hérele Madawaska noua apporte 
le récit. /

Ç’eet à un congrès péda

I

Un mouvement général se fait 
Finances—M. Louis LoucherJdans tOHt 'P Canada pour une fu- 
Guerre—M. Paul Painlevé. I'sie” des différentes organisations 
Justice—M. Camille Chau- de vétérans. Cest pourquoi le

G; W.-V, A., d’Edmundston a e-> 
J>éré récemment une réorganisa
tion complète. Les nouveaux of-

r" Paria, 28.—Les eflforts répétés Marine—M. Georges Leygues. Aciers sont : MM. Arthur Mi- 
qui ont été faits depuis la dé- Instruction Publique—M." M. chaud président : C.-J. Dionne, 
mission du cabinet Painlevé en Rouatan. vice-président et A.-J. Cyr secré-
vjte de ifa formation d’un non- Cotpjnerce—M. Daniçl Vincent taire.
veati ministère, ont enfin réussi. Travaux Publics—M. Antoine Le but’de cette réorganisation 

M. Brtend a. annoncé, hier soir dé Monzie. v est de connaître les vétérans, d’é-
la formation de soit cabinet. Il Travail—M. Antoiné Durafour. tablir des relations et de 
se compose comme suit: Colonies—M Louis Perrier. ; léger au besoin, de procurer

Premier Ministre des Affaires Agriculture-r-M. Jean Durand. Mains avantage» matériels: préfé-
1 x----------------! rence donnée adt vétérans pour

1emplois publiques, lorsqu’ils 
ont les qualifications requises. 
Auprès des autorités militaires 
l’expérience a prouvé que là où 
les efforts individuels ont faith, 
les efforts d’un groupe ont tou - 
Jours réussi: comma exemple, le 

e. Dans |f cas des pensions des Vétérans.
'Les nouveaux officiers du , G. 

\M C. A., d’Edmundston font un 
appel pressant à tous les anciens 
serdate de æ joindre і l’associa1. 

Les cotisations sont de f*.- ’

UN INCIDENTf
I ■

LE CÂBDŒT BRIAND 
EST FORMEREVELATEUR •empa

Intérieur—M- Edoûard Dafa-
Z
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m?.■ ntce, IL FAUT SIGNER

Nous recevons très souvent des correspondan
ces ne portant aucune signature respohsabl 
ces cas, ces correspondances ne se rendent pas plus 
loin que le bureau de rédaction.

IL FAUT SIGNER fle votre nom, tout écrit, 
rapport ou compte-rçndu que vous nous envoyez 
pour être publié. En aucun cas votre nom ne sera di
vulgué, sauf si la loi nous oblige à le faire.

Envoyez-nous des nouvelles tant qu’il vous ptoi- 
ra, mais SIGNEZ votre copie.
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Fall Rivet1, Mass., 23,—Lé pro

cès d’Adélard Giasson, gérànt de 
la. Mission de la Colonie de l’Es- 
prit-Sàint, sur l’ile Goat Island, 
s’est terminé lorsque celui-ci a 
été trôuvé coupable de conspira- 
tiSn pour voler les membres de 
cette organisation nouveau-gen
re, par un jury de la Cour Supé
rieure.

C’est feu Eugène LaFlèche qui 
avait d’abord guidé les destinées 
spirituelles de la colonie. Il était 
réputé avoir une divinité égaie à 
celle de Jéhovah et de JéüTs et 
ses disciples et adorateur l’appe
laient “Manseâu.” •

Des anciens “çogos” ont . té- 
moigne contre Giasson. Ils ont 
expliqué dans quelles circonstan
ces ; ils avaient confié des mil
liers dejdollars au. successeur du 
“MaittfF’ Les témoins de la dé
fense «fat déclaré que les .mem
bres dé la colonie du Saint-Es
prit travaillaient pour leur pen
sion et repas. La colonie dispose 
des. fonds considérables d’après 
,eux„ . ■' .ч;У,Ж
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■ smmґЛ/ f "a - ■V! ~ ' "'Ж-h-.,: fy^JSSPour vous Mi„ & . toujours le véritable

Kraft, toujours pur, appétissant etnw
I$ І

m;СП' S biiA. 7-1ffil Ces témoins avajçnt décrit leur 
maître comme étant Tout-Puis
sant, capable d’amener la fin du 
monde,' d’arrêter la pluie, de gué
rir des maladies considérées in
curables par la science et d’ac- 
complir d’autres miracles.
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1PEOPLE’S MARKETUN CADEAU QUE L'ON PORTE, est un CADEAU QUI PLAIT I Rien 
de douteux dans cela.Toute chose qui tend à augmenter l’apparence extérieu

re du papa, du grand frère ou de l’ami, ou augmenter son confort, flatter son 
amour-propre. C’est ce à quoi il faut viser.

Si vous voulez le voir rayonner de JOIE à Noël, surveillcz-le lorsqu’il 
ses boîtes et trouvera l’un de nos multiples articles pour hommes. 

Examinez les suggestions que nous vous faisons ci-dessous. Si 
voyez pas ce que vous avez à l’idée, venez au magasin, nous l’avons.

î
890; Valida Stjean 86; Rita Na

deau 85; Hilda Bouchard 79; 
Léona Stjean 57.

Grade IV—Aurèle Plourde 88; 
Albert Nadeau 84; Roland Bou
chard ,Y6 ; Alfred Thibodeau 76 ; 
Annie. Perreault 76; Joseph St
jean fi ; Roland Nadeau 67; E- 
mile Albert 62; Claude Thibo
deau 46.

.

maintenant que d’attendre trop'tard.

' b Avocat ’

ІІІІ rj

‘Avecouvrira
DINDES — OIES — POm.ir.Ts

PORCS — BOEUFS — ETC,
— AGNEAUXUSB vous ne

' Bur 
Voisi

Edmuf
-1

LEGUMES de toutes sortes,
FRUITS de toutes sott#:'*

Spécial: Pomme* fameuses.
Autres pommes à $3.50 en montant

PROVISIONS DE TOUTES SORTES

ROBES de BAIN HPYJAMAS - A. Côté, Inst.
Grade IIL—Norbert Emond 

95,5; Laurette'Xyr 95; Gérard 
4 Boucher 91; Rollande Nadeau 
87-; Alfréda St-Jean 86; Gérard 
Bouchar<j_g5 ; Camélia Thibodeau 
83; Eva Thibodeau 82; Georges 
Michaud 76.

Grade U—Léonce Michaud 
90; Roméo Nadéau 86; Léonide 
Nadeau 68; Yvette Albert 63.

Grade I—Alfred Michaud 95; 
Euclide Albert 90; Esther Albert 
70; Gamille Emond 68; Lina 
Boucher 65.

i
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•Nous Garantissons—— 

QUALITE - SERVICE - SATISFACTIONm і'üfr .
Blancs et rayé en madras, flanel
le française, naincheck et flaiiel- 
lette.
Toutes les grandeurs pour:

$2.00 À $3.50

Tissus très variés comprenant le 
“Teddy Bear”,drap “Over check* 
et le “Poil-de Chameau.”-

DAMEiі нак

un MAI 
proçheh

, RO 
beau ch<

Baï 

compte; 
7 GA

MICHAUD & BELLEFLEUR Ve.-

Télf: 18-11......... Rue Victoria.■

Toutes les grandeurs pour: hr*" -S. Nadeau. Inst. .$5.00 à $15.00 """""* r h n iTnnnnnnooonooonni H h m тоищNOTICE OF SALE
Public Notice, ia hereby given, 

that under and by virtue of a 
warrant issued the 26th day of 
September 1925 by the Trea
sury of the Town of Bdmun-

Commanding me to sell eg Pub- 
Цс auction so much of the Real 
Estate of François Bérubé to 

make the sum of $54736 being 
for taxes in and for the Town of 

I H^H^^UVOUHOapB^B idttuhdston and costs for adver- 
On mande, de Prince Albert, tising tiiè' same.

Mskatchewan, que plug de 200 I will for the purpose of satis- 
Canadiens Français de l’Ouest tying the monies so commanded 
fermit le voyage de la Survivan- to be made under and by virtue 
ce Franco-Canadienne en déemn- of said warrant bit the 28th 
bre prochain, près de la moitiée of Dècècmber 1925 at the hour 
des excursionnistes seront des of 11.00 A.M., in front of the 

dames. • Çourt House in the Town of Ed-
mmftiston, County of Madawas- 
ka, piike sale oi the following

lût, piece о*

Bÿ.«f
mundston in the County of Ma- twenty-second day of January, Together ’ * oenle"mnt. 
dawaska, being lot No 1 13 in A.D., 1925, at-the hour of two and improv
Block N. ; o’clock in the afternoon, all that the afib&rtr

Bounded on the front by the lot of land situate,lying and being belo..-.™,
main toad leading to St-Françis, in the Parish of Saint Andfté, ih The above'sale will ц . 
on the rear by the Temiscouata the County of Madawaska and pursuant to a nriwèr 3 mede 
Railway Co., on the upper side Pr°vmce of New Brunswick, and tairied in an IndTnhjri “ 
by Joseph Hebert (à Xavier), bounded and described as fol- gage bearing dite the fwrntB
On the lower side by a road lea- І0**Ж . first day 6f August A D
ding from said main road to the „ Beginning at a cedar post and màdè between the PiJ 
River St-John, having a front of standing on the nortW-westerii rient Marquis, and Adeline ivt,. 
iSt^fset and maintaining same л81<1е of a reserved remd at* the ^uisj bis wfé.fbf thé first bar/ 
Width to the rear. of N“m" an<r tbe 'undersigned, Maty Say-

Such sale wiU.be made by auc- ” T,er °ne* СУ/ non, of the Piri?h'of S«6t AbS

“““К'й’і'йіГагЕ S^jScsemrSa
4fs26nt Edmundston. "and forty-four links to the south- and Ргогіп^сПїВ^

“eastern side of another reserved wick), mirtied Woman *£r 
‘road; thence .along the same second part, and 448 *

“north forty-eight degrees and the office of the Re 
thirty minutes east fifteen chain. Deeds in and1 for the^

"and five links ; thence south for- Madawaska aforesaid 
"ty-three degrees and forty mi- V-2 bf-ecRords - ’ 
.,n.4e=iJal’lt sixty-five chains and 705, 706, 707 and 
eight links to a fir post standing ber V9721, d ' " 
on the north-western side of the made in Ae

mentioned reserved road; nevs thereby se<S 
and thence alopg the same south Dated this nip- 
forty-six degrees and twenty November, A.D

Iprseiest;1' •**
ginning, containing one hun

dred acres more or less and <Ш-

?• ff (rll ' ' rT> ‘ 'П
PREVENEZ LE FROID! і

І. КАВЖВВ RUE CANADA і

Edmundston^ N.-B.
. feneTres-doublesooocmooooooooooocmoooooooocxjooooooooooootxsooooooooooooooobeeieeoe. і

CH

LA VISITE .
DE L’OUEST 

A.QUEBEC

à Vendre Chez: =. ; leurs, pt
mADELARD TÜRCOtlîJ . SC/

BA!

і
i-1,;

-,;4,І VШтяттгїї S’«KAND oAULT, N.-B.* DR■
■! TISX

f

f Aue
Prix : Chassis à 4 vitras 10*І6:
, 12x24: $2.00; 13x26: $2.25;14x28:jjg.M '

Toujours en main les matériaux de constructkm 
à un prix très modéré.

іV

m Venez\ day

■ m &

•m<! 1

Le train spécial du Chemin de 
fer national du Canada qui amè
nera les voyageurs partira de 

Prince Albert le 18 décembre 
pour arriver à Ottawa le 21, à 
Montréal le 22 e*4 Québec le 34.

Parmi les représentante des As 
sociations Canadiennes-Françai
ses de l’Ouest qui feront le voya
ge nous relevons déjà les noms 
suivants: M. k Commandeur Т,- 
E. Morrier, secrétaire de l’AC.F.- 
C, de la Saskatchewan ; M. Ray
mond Denis, président de VA.- 
C.F.C., de Vonda, Sask., et de 
I’A.C.F.E.F.C. ; M. Artittft Mar
cotte, Ponteix, Sask., vice*ré- 

sident de i’A.C.F.Ç. ; Mer J.-M. 
Brodeur, P.A.V.G.,^tré^Slier de 
VA.C.F.G, Prince Albert, Sask., 
M.- l’abbé C.-E. Arès, représen
tant du Patriote de l’Ouest, Prin
ce Albert.:

-•M » RUEE v:ч.75 л-‘ і**»-;

m
________ x

Plusieurs centaines de paires de COUVER
TES en laine, valant régulièrement $3.50 cha
que, pour:

,rmm V

\

ts
®eél to the same

$4.00 1щшШ la paire.

Ces couvertes sont d’une très grande utilité 
pour plusieurs emplois.

------------------- POOOOOODQOOOOOOOG,

f Poudré a Pâte “Cyclone”
atwootwooooooooocmoooooooooooooooooôooooooooooooi

У і-h

:-Ж

lYindi

Ç r M
of

Пта a !
UNE TASSE et une SOUCOUPE en porce
laine avec chaque achat d’une boîte de la fa
meuse Poudre à Pâte “CYCLONE” au prix 
de_____

ff
mu#«0--LB MADAWASKA 

LISEZ - ET , F4ITE8 LIRE

Ш ■
NOTICE 0F SALE k

dt
Ecole de Ledge*, N.-B. sTo Florient Marquis, M the Pa- 

. /y*1 Saint André In tbe
Examens de novembre. Ç°Un.t7 °*. Msdawaska and

Grade V4II—Léontine Nadeau °{ ?ГТ. Z7?,wick-
^ Grade VII-Marie Anne Mi- ?!ermer- «”d Adehne Marquis, 
chaud 85; Marthe Nadeeu 84; bis wife^md aU others to whoe.
Elisa Michaud 81; Aurèle E- lt doth or may m any wise
mOnd 76. Grade VI—Corinne Mi cûnc*rn> ' ч -
chaud 97; Eleetra Michaud 95; NOTICE IS HEREBY GIVEN 
Aurore Cyr 85 ; Léona1 Boucher that there will be sold at public 
84-; Alvine Nadeau 77. Grade V— auction in front of the law offi- 
Germaine Nadeau 94; Annette «s of John M. Keefe, at the 
Boucher 91 ; Juliette Michaud Town of Grand Falls in the Coun-

m Veiude--------60c.
Cette offre est spéciale, afin de faire connaître 
ce produit. Hâtez-vous de vous procurer des 
Tasses et Soucoupes car cette offre ne peut 
durer. v ts Std1 ІШr зліI

9>
860 ”cacovvv*vwvvvin»^~v^

th day "of I
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Légénde tradyite de.l'espagnol

Il^NS lee erptnières année* de 
jb dynastie des» Visigo 

d’Esjçgne, il y avait un teign 
riche'jqui, sur la cime d’un mj 
avait -jait construireI u6_château 
très ^rt, entouré dé rempart» ét ЯЙЙЖ 

ses. Il était aussi posses- 6|* , y 
’un grand espace de ter- B a

rain, jquïï s'était adjugé à 161- Я g 4
«nêinc. suivant les usages de ces y
temps." , 1

- Le patrimoine du gentilhom- |H Z Oh ! quand cetfe humble cloche і la lente envolée 
me s’étendait très loi». Dan» «en Щ Epand comme un soupir sa voix sur la vallée
château, gardé par des hommes 
d’armes, d’espect féroce, presque 
sauvage, il coulait une vie très 
agréable, et, bonheur plus grand, 
u avàt tÿne bonne et douce é- 
pouse qui faisait sauter sur ses 
genoux trois OU quatre petits an- 
_ges aux cheveux' dorés.

Il n’y avait personne au 
de àupsi heureux que le seigneur 
goth. ' ......

Ùnè nuit d’hiver, il était assis 
auprès d'un bon foyer, dans le
quel Igûlaient de superbes troncs 
d’arbf£s. Au dehors, le vent sif
flait, .ft la pluie lentement tom
bait. .

La choqette du bois, que dans 
ce pays on appelle cabrota parce 
qu’elle bêle comme une chèvre et 
parfois a des éclats de rire com
me jupe personne, faisait entendre 
vs bêlements et ses éclats d»n§ 
es leotes des roches qui servaient 
le implements à l’édifice.

Rien de plus ne troublait le si
gnée de la nuit, lorsque, à une 
heure indift, on- frappa à la porte 
<lu château, ,ét peu après se pré
senta un page disaht que deux 
moines demandaient l’hospitali-

!____J■"
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Avocat •* ' f
■ 

ШШШіI
їщшт
I

Caster-P. “S” Жі

Ж-J). CORMIER
шшШійЛ.

Avocat, Notaire Public de f 
seur DECEMBREa Cloche du VillageEdmunds ton, N. B Dernier Quartier;' 8 

Nouvelle Lune, 15' 
Premier Quartier, 22 

, Pleine Lune, 29

■

< '

Avocats> S Voix qu’atrète si près le bois ou le ravin ;
Quwql, la maip d’un enfant qui balance cette 
En vérse à 90*s pieux dans la brise nocturne 

Ce que la terre a de divin.

Quand, du clocher vibrant l'hirondelle habitante 
> S’envole au vent d’airain qui fait trembler sa tente, 

* Et'de l’étang ridé vient effleurer’les bords,
Qu qu’à la fin du fil qui chargeait sa quenouille 
La veuve du village à ce bruit s'agenouille 

■ Pour donner leur aumône aux mprts;

Ce qu’éveille en mon' sein le chant du toit sonore, 
Ce n’est pas la gaîté du jour qui vient d’éclore.
Ce n’est pas le regret du jour qui va finir, 
ëe n’est pas le tableau de mes -fraîches années 
Croissant sur ces coteaux parmi ces fleurs fanées 

Qu’effeuille encor mon souvenir :

MICHAUD &CYR ЇП jU-We IS'Lrfet;»..', .J -,-.
M. j2 Ste-ВіЬіапе, vg« et mart.
J. fflS. François-Xavier, conf. 
V. 4[ S. Pierre Ctarysofc év, conf. •
S., p| De la1 férié,_____________
D. p| Il de l’Avant /
L: y\ S. Amboise, év. conf doct. 
M. ki Immaculée-Conception.
M. 9 De l’Octave. - '

lu De l'Octave.
V. 111 S. Dam*se I. pape et conf. 
S. !12| Du 5è jour de l'Octave.
0. I3|III de l’AvaWt, -v' "
I 14 Du 7e jour de l’Octavé.
M. І5І Octave de" Plmmac.-Couc. 
M. 16 Quatre-Temps.
J. 17| De la férié.
V. lRIQuatre Trinps.
S. 19] Quatre-Temps.

1 IV de l’Avant. .
L. |21J §. Thomas.
M. 22( Dc la férié.
M. 231 De la férié.
I. |24| Vigile de Noël.
>125! NOfiL (d’obligation.) .
S. |26| S. Etienne, 1er mart.
I >. 2/ S. Jean, ap. et Evang.__

Щ Les Sts Innocents.
2j9 S- Thomas de Cantorbery. 
30f Du Dim. dans l’octave de 

Noël.
J. 311 S Sysvestre l.pape et conf.

365 joiq» écoulée.

Шurne mm.іf 5Г■ !
Bureau: Maison dé Cour,

%

Edmundston, N. Ç.'Ш
mon-

m '• ?. Laporte
I CLAIR, N.-B. Я 
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ШШШC’est le jour où ta voix dans la vallée en larmes 
Sonnait le désespoir après le glas d’alarmes,
Où deux cercueils passant sous les coteaux en deuil, 
Et bercés sur des coeurs par des sanglots de femmes, 
Dans un double, sépulcre enfermèrent trois âmes 

Et m’oublièrent sur le seuil f

’ De l’aurore à la nuit, de la nuit à l’aurore,
O cloche, tu pleura* comme je pleurs 
Imitant de nos coeurs le sanglot étouffant ;
L’air, le tie! résonnaient de la complainte amère, 
Comme si chaque étoile avait perdu sa mère,

Et chaque brise son enfant !

Moi, quand des laboureurs porteront dans ma bière 
Le peu qui doit rester ici de ma poussière ; 

о» Après tant de soupirs que mon sein lance ailleurs, 
Quand des pleurs gagés, frojde et banale escorte, 
Déposeront mon corps endormi sous la porte 

Qui mène à des soleil* meilleurs,

trepreneur É
I ABOUCHER

Peinture- ' I 
I Tapisserie— Imitation» ■ 
I Frais Funéraires I 
(Spécialité : Réparation des*

vieux meubles. ■— -■
|Royal Hotel. Tel 126-21Д

En
■МЯ

І|ШЯ

\

!

/

f té! encore.
—Qu’on leur ouvre la porte, 

sepondit le . Castillan, car, dans 
une nuit semblable, ou ne doit 
laisser personne à la belle étoile, 
et qu’on leùfc serve aussitôt à 
souper. •>

Le pagé'sortit, et peu après ap
parurent deux moines dans leurs 
habits sombres. Sur les instances 
du seigneur ils se mirent à table, 
et d leur fut servi des mets abon
dants et délicats ; mais les austè
res ne voulurent toucher qu'au 
poisson,aux légumes et aux fruits 
Secs, la.règle de leur Ordre Jew 
défendant toute sensualité.

Le plus ancien des deux 
cia le gentilhomme :

—Je ne sais comment 
ver, seigneur, ce que 
de faire

m*

Sf»> i f«ç> jTftbti чи

І -і
*

POUR NOELV ifc?4

Coin dêlaCrnsmièrè j

RECETTES]
і і шшіт 5 DAMES et DpiOïS.ELLES:—

Venez vous choisir une ROBE, un CHAPEAU, 
8 un MANÏEAU, etc., à l’occasion des Fêtes qui ap-. 
B prochent. ^ 1

S « ROBES en crêpe, différentes qualités; un très 
g beau choix de couleurs et styles; .

-B Balance de MANTEAUX à vendre avec ejs-

wÊÊÊsm
ітШШ

і

,e,»Si quelque main pieuse en mon honneur te ALIMENTS REMPLAÇANT 
LA VIANDE

SALADES

. sonne,
Des sanglots de l*âirain, oh ! n’attriste personne,
Ne va pas mendier des pleurs à l’horizon :
Mais prends tes voix de fête, et sonne sur ma tombe 

’Avec le bruit joy

rémér
és
r vous pa- 

vous venez 
pour nous, car je vois 

que, vous êtes riche, que l’argent 
brille sur votre table, que l’or 
resplendit dans vos armes et dans 
votre personne, et moi, pauvre 
moine, je ne puis répondre à vos 
bontés qu’en priant Dieu de ré
pandre ses bénédictions 
maison.

—Vous me croyez heureux.boa 
moine, répondit le gentilhomme, 
parce que vous voyez reluire l’or 
et l’argent, et cependant, depuis 
hier, la tristesse me dévore. Ma 
femme a dans

1

шШЖd’une chaîne qui tombe 
Au seuil libre d'une prison h

J Ш
Я -

eux Salade aux fruits
2 oranges, 3 bananes, V2 livre 

flj Ге raisins de Malaga, 4 ‘tranches

* *ae t-ütfs,A’- :« sawi.de fitaeT
joutez-y la garniture pour salade 
aux fruits d’humecteer. ïMflan- 
$ez- sbit avec la crème rousÉtée, 
i<u la sane, pour saladerfiux Wjits 
ou simplement avec lasau ce à 
salade ordinaire. i

Salade à la Waldorf

1 tasse de pommes coupées en 
dés, l tâsse dé céleri, 1 tasse de 
noix, Sauce à salad eopur hu- 

1 mecter.

.compte;—
* GANTS en chamoisette avec poignets brodés,

CHAPEAUX en pluches de soie, de toutes cou
lées, pour fiflettes,

en crêpe de chine, etc.,
BAS en jainejet soie,

DRAP en voleürs de couleurs pour Manteaux, 
TISSUS!légers pour rideaux,
Aussi CULOTTÉS pour garçons de 7 à 14 ans. 

yenez à bqnne heure profiter du premier choix.

ÆS.WL5ÉK

b шЩ,I Alphonse de LAMARTINE.&
piU

1sus, ou a-

sc fie» e^.je me cfiasge tin reste.
Le religieux se tut, leva" les 

yeux au ciel et dit :
—Mpn Dieu! opérez un mira- 
e afin de confondre ,1’orgueil 

humain, et de détromper le mon
de une fois de pins.’

— «StTSZS
de ma tête -devenaient blancs : i!f;r K* Phy,s!onn°" De,s siècles et des siales ont

„ _ cela désespère, fiarce que j’y dé- ” e S.a t 7 !?• b.arbe. blanche passe, et le château du seigneur
• N.-B - coucre l’annonce d’une уіеіПея»е І "пРоа4‘еп* ^ ?!*',ІГ‘Іеп1 ? a,fols' r'<'d’élève encore dans les airs,Kesl creusez à l’intérieur pour en

eûpeoweoeeooào Prochaine> qui est le signe pré-1 1Cf,,.8a7t h?T" ses1laotes t tours; msit, bien que .r*l,rcr •» PU,6C. n ®n. laissant que
0000000000000f00 curceur de la mort; et je ne veux' Л'a !“ к qul se restaurées par plusieurs généra. J0ste as“z É”r tenir la peau en 

pas mourir, pour ne pas abandon- ! l - V І t?.”)?1 a tmns- elles sont bien vieilles et forme, Remÿisez les cavités avec 
'ner tant de bien-être, tant de ri- !*us #ses pieds et dit dune vmx «rares,-an point que, penchant le melange uuliqué et strvtzjujj:
chesses. emue,. . ' leur tête sur l’abîme qui les en- des feuilles de laitue. Un peu dp

—Vous"désirez une chose foHe jej7VeLj* ^enH™de le fbure, elles menacent de tomber ^niture de salqd,. peut être рЦ-
dit le moine la bonne mettes t ’ ’ J P*S é ^aque instant céZur chaque pomme ] ,

etl Lemoine parut revenir à lui. naS* S°mmes-nons таїп% Gelée mi citron

!» rèctmiuensé .çd. пад travaux*’ —Insensé, dlt-fl sévèrenUM « Ce né sont plus les descen- 2 cuillerées à soupe de gélati-
РГ -€e sera tou tee qtie voZs vou M-îw^LrSRti! H i,ants du “'«"'«r goth qui habi- ne granulée, yx tasy d’eau froide, 

drez, Père, lui jriooL le Visi- ** ^ ”« tent k château. 2 ou 2%:tasse d’«su bouillant*,
goth, їдай je. pnifSte‘vivre éter- ****.' ’Х°уег'У°иа..ce Ь®1* 4» vivent à I* cour auprès du I td*se de sucre, yé tasse de j*
utlleméite et qt3ind je pense que vCfK^n> И f<9Fer, m îtti rei| et dans cé nid d'aiglàrde- 4c citron, L*éo>rce d*un citron.^ 
je dois*mourS/que cTchâteau unj4uem.ent «•« P°rtier Faites tremper la gélatjne
que, j’ai bâti, que ces terre fer- PettUevanra»nnerfsam flmnmes vejâAhçux et sa femme. r: imeetee dans leau froide, pub 
talisées que mft soins doivent f* ‘‘“f seigneuriale se'Vf* faites passez et xersez dans uh
passer à d’autres mains, je fré- 'e’ ««. faute, de smn. et, seule, une moule. Refroidissez,
mis et je me dis que la vienn’est "'* $1 ^ , Probngera «etite partie habitable sert de
quîun souffle. Atqourd’hui où je v°**5f S,, îîCl Mfemme et *
jouis plus que jamais, je songe ^ mom,î T
.«iïi5?tCâa^fS SSilBrSaVtSTi! 1” “ *
1'Щг ~ ~ „< ,

—Vous êtes jeune encore, bon * № ’ 1 p se sont couvertes de poils jau- Pârtles égale» Гавжпав, d o-
Castillan, et san, doute il vous ,llvnés, et lorsque ses maihs s’appro- ra¥es et dc Rananes coupés eu
reste plus de trente ans de vie. Il rqtint d»n»jm mnment. фщ*.# feu, ette8 apoarai^ent P*«ts mcmccaux oa r

-Treufe ans! qu’est-ce que m transparentes, car dansles os vi- , ,vtrts dont ?» » ««kx#
cela emcoumaraison de la durée , 'r.?®. i, a,,, _llît des il n’y a plus de vie; la tête^1*» çeU»uules et las pyius,,ou
du monde? Un instant, rien de devaient passer le reste de la nuit. esL complètcment chauve; la Ьа7{ d^rauge* un. ytiéwâ de gra-

pîu*- J'ai vécu plus de tente —ïe vivraj toujeurs jeiqà’à' la be, claire et d’un blinc jaunis-. °»
ans, qui me paraissent un.mo- fin ju monde, s’exclama liseig- sent.ne cesse de trembler; sa De frames, m des, et

m., it à mm i"mo* ЯеМ у.з’сеих qui vl.ltent le chl Oe toue eutte faut, eeol, nt ee

««SIKStsrs "зі. .. і,.... N.. fie„j,. їЖуьггВга. *
monde, parce que je ne mourrai nait. Les.plus anciens l’ont vu citrou et laissez au frais
pas. dès leur enfance, tel qu'il est au- [|“

jourdTmi.

La salle à v3r;cmonger se trouva 
(.ans 1 obscurité; le peu de bois 
que restait dans l’àtre s'éteignit 
peu à peu ; la pluie tombait l-nte- 
ipent sur la terre, et la chouette 
(l. s rochers, cette vilaine bâte aux 
yeux noirs et profonds au pln- 
uiage grossier et noir, stulc rom
pait le silence avec ses fatidique» 
éclat* de rire.
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Coupez eue rondelle à l’extré- 

nite de pommes vertes ou rou-m
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gJBSalades aux-fruité en gSlée

Remplispz dés mbùHs avec un
mélange de:

Partie* ^afesde'NeimàdH cou .

_ Alors venez nous consul
ter au sujet de l’assurance 
que ce placement nécessite.

>*- . - • .
Nous pouvons peut-être 

vous suggérer des change
ments qui réduiront les 
dangers d’incendie, vous 
obtenant alors un taux d’as. 
stirance moins élevé. .

Eq tout cas, votre proprié, 
té doit être bien protégé.* 
le temps d« le faire est dès 
maintenant.

CajUnO* cette agence ont 

grosses perses.
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■

Rue de l’Elbe

Boeuf db l’Oueet, 
Ve u de lait, ■" ' 
Ag eau de qualifié,
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Ш Sri fc Hamburg, j
JA IBON et Bacon,

etc.T,і
.
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4 4 <mourir jamais- .!
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“SU .Ж «rai.rara..^

1ue Dieu me don0t Mt vie sans ******** Suite «t prochain nu«
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Sent
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tué avec une sauce à <"V

, « "5.. .Z . ...

іrm -Ж 'zv- ■ •-> ’ - - : _■ : ,
' • ' і -і

T-

O.-J. CORhlEB
Royale
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près de l’Hôte*
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Comptable Licencié
- -v . "V‘ .f

Fydericton, J N. B.
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«at 8 - alAfiKrt J-dionneI
I R»Ae B
I Avocat, Notaire Public B
I ’ Bureau ; Chez J. Têtu . B 
I Voisin 2e -Jos B, Bard. U 
I Edmundston N. B. B
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Урр* De même les pilleurs de couvent» 
les cambrioleurs d’églises, les vo
leurs de messes doivent disparaî
tre dans'une catastrophe d’argent 
Qui frappe par le vol, périra par 
la banqueroute.

“Et 1

■

№a; *

1,11 111! [IIIIIHHI * m ш \
e deviendra-France, que 

t-elle dans tout cela?
“Hélas! elle pâtira; et dure

ment, du châtiment de ses maî
tres éphémères. Une fois de plus, 
les honnêtes gens payeront pour 
les criminels,—qu’ils ont toléré 
trop bénévolement. Mais, quoi lia 
France en a vu d’autres. Elle ne 

mourir d’une

-B/a
$ 3

4 TA FORCE DE CRIMES ge” (N. 107 di 13/.V/25) cons
tate que les officiers de l’Acadé
mie de l’Etat Major montrent 
“un développement intellectuel 

insuffisant, une connaissance im
parfaite de la grammaire et une 
telle ignorance en mathématiques 
qu’aux examens ils se trouvent 
obligés de laisser sans réponse 
les questions qu’on leur pose.”

Le colonel allemand Max 
Bauer constate après un long 

voyage en Soviétie que 1’“armée 
rouge est absolument incapable 
de luteer avec n’importe quelle 
troupes régulières. En cas de mo
bilisation tout leur manquerait : 
armes, munitions, équipement.

Mais Bauer croit que l’armée 
est en état encore de maintenir 
l’ordre intérieure.—S. I. C.

!.:;j
■—s*

PRESSAGE à la VAPEUR 
MODERNE - SANITAIRE

La presse de Moscou commen
ce à montrer quelques proécupa- 
tion sur l’état de l’armée rouge.
La revue militaire des soviets 
“La guerre et la révolution” pub
lie un article fort intéressant du 

général A. Boubnov. J-’auteur 
constate que l’armée est devenue 
supersensible à l’égard des moin
dres nuances dans l’humeur de la 
campagne; le contact étroit main
tenu entré l’armée et la campag
ne, posé au premier plan le. pro
blème de la discipline”. Les re

de cette année sont parti
culièrement “nerveuses”. L’ar

mée ne devrait pas suivre aussi 
fidèlement l’influence contre-ré
volutionnaire du village.” Et 
l’auteur ne cache pas que ce v- cu 

' est difficile à réaliser vu le man
que de discipline non seulement 
dans l’armée, mais aussi dans 

le parti çommuniste.L’armée 
ble Se fractionner en groupes iso
lés, â peine en contact. Les offi
ciers subalternes se sont consti
tués en une caste à part qui dé
fend jalousement ses privilèges 
sociaux et financiers. Le bâton- 
nage est universel et accumule 
un profond et durable ressenti
ment du soldat.

Quand au commandement su ..
périéur, il forme un groupe fer n,J"? financière? .
mé et hautain sans contact ave, "Nous seront mangés, ajout-t- 
le subalternes qui ne pensen' <*. oui, mais eux ils en crèveront, 

qu’à sauvegarder position et sa -politiquement parlant, il va de 
laires.
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CHOCOLATS 
& BONBONS

va pourtant pas n 
plaie d’argent ! PETITES ANNOlNous nettoyons à sec les 

vêtements pour damés et 
1 messieurs, ainsi que les 

gants de chamois, rideaux, 
les Tapis, etc.

TROP GROSSE 
POUR MONTER 

. EN CONVOI

Pour le temps de Мов, 
nous pourrons vous ap
provisionner de bonbons 
et chocolats de toutes sor
tes. A notre fontaine, vous 
trouverez toujours les 
meilleures liquides.

LOT A VENDRE . % ■ ?|; Un beau Lot à BATIR, 53x 
100 pieds, sur la rue Sormany, 
près de l’église et du C. N. R., à 
x endre à de bonnes conditions. 
S’adresser à JEAN-J. LEBF.L. 
Edmundston, N.-B. 2fs.-D-3

S? -€

mAgent de
BÜZZELL’S FAMOUS 

DYE WORKS, 
FREDERICTON, N.B.

I.
Brunswick, Me., 27.—Il y a 

des grosses dames à Lisbon.C’est 
ce que prétend le conducteur Si- 
las H. Anderson, au service du* 
chemin de fer Maine Central de
puis 1876, à la suite d’un voyage 
à Lewiston.

Le convoi était arrêté à Lis
bon, où une femme, qui ne mesu
rait pas cinq pieds de hauteur, 
attendait pour le train. Elle pe-| 
sait 325 livres et ses jambes é- 
taient si courtes qu’elle ne jiou- 
> ait pas atteindre la première 
marche du wayon. Anderson de
manda le concours du serre- 
freins Howard Goss et du maître 
de baggages Roy Young et mal
gré tous leurs efforts, la vbyageu- 
se ne pouvait être soulevée. Le 
problème était trop fort et le 

convoi a du quitter Lisbon sans guoonooonooononrmnooooooil 
pouvoir recevoir la passagère.------  1

crues1

: Ï- B:
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Café RoyalNous nettoyons dt prêt; 

sons votre habit immédiate
ment..4 Nous avons toujours 

les fruits les plus frais à 
un prix raisonnable. De- 
mandez-en.

Mme Lévite Chassé,
Hotel4 Royal,

UNE ANXIEUSE QUESTION

Le radicalisme est-il con
damné à mener le pays à 
la ruine financière?

-

'
H

Nous allons prendre à do
micile, tout. travail sur ve
lours ou plush. -- -.v ï

ne» !
>,

MODEL
PRESSING SHOPParis, 28.—M. Louis Mercier, 

pose dans le “Mémorial de la 
Loire”, une -anxieuse question : 
“Le radicalisme qui tenta de dé
christianiser la France et vola 
V Eglise est-il" condamné par la 
Providence à mener le pays à la

4>ruet
miR.-H. RICHARDS,

rue Victoria, Edmundston. J Orange

Bt*"
,A VENDRE

Une bonne maison située sur 
la rue St-François, buk cham
bres, calle de -bain, etc. .Condi
tions faciles. S’adresser à Frank 
POITRAS, Edmundston, N.-B. 
j-пю^

Agent pour l’International: 
complets faits sur mesures.
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SOI. LE CAFE-PARLOIR 
DONNE UN RON 

SERVICE

’ -.•r-sO'uS-VSj
"

PERDUES“Non seulement Painlevé, Cail- 
laux, Herriot, Malvy, etc., et tou
te l’équipe du dernier gouverne
ment, .mais ceux qui assumeront 
leur sordide héritage, mais l’a
bominable association de forbans 
qui, depuis de longues années— 
la courte trêve du Bloc national 
exceptée,—extroque, pille et di
lapide les ressources du pays.

“La crise financière les tuera, 
vous dis-je. Cette fin honteuse 
est la cloaque où leur abjecte 
mémoire s’abîmera.

“Lajustice immanente l’exige : 
Caillaux qui, en 1907, (qui 
souvient encore?), a fait ôter des 
pièces de monnaie d’invocation : 
“Dieu sauve la France”, Cail-

TRAPPEUR“La chronique criminelle de 
l’armée constate des abus de pluè 
en plus fréquente. Surtout dans 
les section* techniques la cor
ruption et la dilapidation sont à 
l’prdre du jour.” *

Un autre fléau de l’armée est 
constitué par les cellules komso- 
mol (de la jeunesse communiste) 
chargées de l’espionnage politi
que. Elles sont toute puissantes 
dans l’armée et privçnt le com
mandement de toute autorité.car 
tin conflit avec le komsomol veut 
dire une pluie de dénonciations 
avec toutes les suites qu’elles com 
portent.

Ье même l’état major n’est gué 
re à la hauteur de la tâche qui lui laux doit être étouffé sous un é- 
incombe. Le journal “Etoile Rou- boulement de monnaie avariée.

Lunettes de valeur ont été . Mes méthodes et médecines 
perdues sur la rue St-Françotf, ‘pour prendre les renards au piège 
entre le bureau de poste et la de- sont vendues avec les meilleures 
meure de Mme Maxime Hébert, références, pour réussir fadle- 
Prière à celui qui les a trouvées- ment. Ecrire pour détails à 
de les remettre à celle-ci. FERDINAND COUTURE,

South Durham,
4fs-lln. Co Drumond, P. Qué.

m
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Le char Café-Parloir, attaché 
au train No.' 14 du chemin de fqr 
National du Canada, quittant 
Saint-Jean, N.-B., à une heure 
de l’aprèsmidi pour Moncton et 
revenant de cèt endroit à Saint- 
Jean sur le No. 43, quittant Moue 
ton à 4.50 de l’après-midi, à tous 
les jours excepté les dimanches, 
donne un excellent service très 
rpprécié de plusieurs voyageuft. 
Un délicieux menu â la carte, 
d’une variété plaisante ,est four
ni aux clients, et un repas aussi 
bien servi qu’apprêté.

:.c-
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BUVARD

TOUTE FEMME 
SE DEM ANDE

A LOUER
Grandes feuilles de BUVARD Bonne MAISON bien chaude, 

18"x25”, pour pupitres. Plusieurs ayant toutes les améliorations 
couleurs. Prix: 10 sous pièce ou i modernes. S’adresser au"
3 pour 25s. Bureau du Madawas-1 Dr. P.-H. LAPORTE,

- j.n.o. Edmundston. Н.Л.
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________  -non eenlement pendant
MS beaux Jour» de Jeunesee, maie 
pendant le durée moyenne de es 
vie et même dan» nn âge plue 

' avancé—ces attrait» rte» forme» et 
du profil tout resplendissante de 
santé et de vte qui la rendent et 
agréable à voir, tant à sel propre» 
yeux qu'aux regards charmée de 
ions eeuv ont Int sont rvcro

ka. r
-I
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Le Réffnlatear de Santé 
de la Femme 

dn Dr. J. Larivière

i»

POISSONS DORES \ V L.
N

s

■ • -

~

Justement parce qu'il aide à con 
•errer la bonne sauté dont dépend 
à un si haut point la beauté sur 
tout féminine, contient en sol la 
réponse qui ne faillit jamais. C'est 
nn remède végétal naturel pur, 
podmnt aider doucement la natu 
ra—tendant à stimuler le fonction
nement de l'organisme et à corriger 
tea mauvais effets des veillées trop 
prolongées, dv l’alimentation Im 
propre, du manque d’elercice né 
oeeealre à la santé unUe la négll 
gance des autres ois de l'hygiène. 
LUraqu'oa en fait usage tel qu’lndi 
qui, lé Régu 
Inoffensif et on peut l’employer en 
toute confiance dans la plupart des 
eâa d'épuisement général, le déni 
llté des organes digestifs, 
tarda m d'irrégularités des tone 
doua féminines, et autre* Indices 
du santé perdue ou cham elanle 
Oatta axcollente préy ration est v 
v*nto dans leufee 1#

i> K

DEUX POISSONS DORES bien vivante dans un bocal en 
verre seront donnés GRATUITEMENT-tant qu’il y en 
aura-à toute personne achetant l’une des préparations 
NYAL de cinquante sous, mentionnées plus bas et un pa
quet de Nourriture à poissons NyaL

VENDREDI et SAMEDI SEULEMENT

a mA
it і

гisgi. *

AVEZ-VOUS SONGE A VOS
emm » m >

IL< ;lafeur eut absolument faitNous avons un superbe choix de cartes à voua offrir. 
Donnez votre commande immédiatement. N’atten
dez pas qu’il soit trop tard.

Souhaits imprimés en français ou en anglais.
XsSl MAD
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Creme a Visage 
NYAL

Non-GRAISSEUSE—
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INVISIBLE 

Adoucissante, Guérissante et 
Protectrice de la Peau 

PRIX CINQUANTE SOUS
Cormier & LeBlanc

ASSURANCES DE TOUTES SORTES

i. №
■ >:
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ЩШтщШ І 'ШшШ ASSURANCE ACCIDENT ft MALADIEA U PHARMACIE A U PHARMACIE Ü;1 frЗХГ Tout récemment nous avons signé un contrat avec la Com
pagnie British Underwriters qui écrit toutes sortes de polices 
Accident et Maladie. Avec cette Compagnie nous pouvons vom 
écrire des polices dont la prime sera payable à L’année, semi-an- - 
nuellement ou au mois. .De cette façon nous pourone satisfaire 
tous les clients.

Nous représentons aussi la Cie Globe Indemnity, Ac
cident et Employers Liability qui tous sont de très bonnes 
pagnies Accident et Maladie.

I

Pâte a Dents 
DENTACLOR

PLAISANTE - EFECIWE- 
PURIFIANTE 

Enlève la Pyorrhea 
PRIX CINQUANTE SOUS

PUMO-DENT NYAL
“Le Traitement Moderne des 

Dente”
BLANCHIT - NETTOIE - 

CONSERVE
PRDC CINQUANTE SOUS

ЦЩ

■ ' «- ;r
■ ■■-f}-

ЖЩ

AUSSI ASSURANCES FEU ET VIE DE TOUTES SORTES 1
NOUS SOLLICITONS VOTRE PATRONAGE I

Max.D. CORMIER,

Bureau.*

:

STEVENS BROS. Y

A.-J. IJBLANC

1
EDMUNDSTON,. . , I $ f;. .

' t* ,
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Edifice Madawaska-:- -:-
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MEUBLES—RADIOS 
ARTICLES de JEUX 

ACCESSOIRES 
ELECTRIQUES

Madawaska, Me.X

Poudre a Visage 
NYLOTIS

Absolument pure 
Les résultats le prouvent 
PRIX CINQUANTE SOUS
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SOEURS DOMINb Chemin de fer ational du' Gang рдпл __ -•г>|чї
л і ITUPC I f її плаї г da ї ils sont une belle acquisition*» P** ^ „
CAINES LUI DON- a« splendide équipement de ces P®*au Pri*

NVNT I El ID AD convois tout d’ader.
* lAvn Аг- Ces wagons ont six sections etІ геОВАТЮМ fât

tion est spacieuse, donnant place 
envoient une lettre à qtijnze riches et confortables 
géant Father îohn'e fauteuils. Il y a aussi une plate- 
icinecomme recons- forme d’observation très large, 

tituant de l’organisme très en vogue pendant la belle
saison. Les wagons d’pbservation 

Les Soeurs Dominicaines de possède une bibliothèque pour- 
Lowcll, • Massachusetts^ écrivent vue de matière à lire "suffisante, 
ce que voici : “Nous employons Le radio ajoute également 'son 
îymer John’s Medicine à nôtre charme et tes concerts d’après- 
feÿtr depuis'plusieurs années et midi ét de soirée des' postes 
i! ruobs a tonj-mrs donné tes “СИНА”, “CNRM” et autres sta- 
meilleurs résultats contré rhpmes tiens sont généralement goûtés, 
toux, et comme reconstituant de Ges wagons rendent Г’Осеап 
l’organisme. Nous croyons que Limited” l’un des plus beaux con- 
nou* ne pourrions nous en pas- vois de tout te continent.

8 ser.’ Le service des chars-dortoirs
(Signé) Les Soeurs' Domini? et réfectoires sont reconnus pour 

—tinès.v , ” leur excellence. 4f».
Dans plus de 100 institutions et 
toltaux, Father John’s Medicine 
g en usage régulier et grande- 
fcht apprécié. II. est sur tant 

pour enfants qne pour personnes 
s âgées. Pas de drogues.
Ev :

il
'XàPüiL •'*

-

A,
g < C’est an entre erestage- do 

Baby’s Own. be papa lé pins aMrt 
ne peut trouver 10c. trop cher, «a 
effet c’est extraordinairement pen pdhr 
en savon -*i excellent, d'un erome sij&r*;

Ш
délicat.
Qu'on se sent donc rafraîchi, et quel 
exquis parfum émane de la peeeouae 
•P**» un bain chaud et l'emploi dn

8
Vgf

Savon Baby’s Own:
. m^wmw "U ШПш, poor Mé si pser K* '"

- ...

* ? La vie est trop, étroite pour 
ceux qui veulent embrasser l’in
fini de leurs fèves.

IL F:

ШІ
Charles "Dereenes.і

Soyez sages! Donnez vos con&nanlU immédiatement ou 

venez magasiner pendant cette semaine,* vous 
voue

wml
le' V4

Qui borne ses désirs est tou
jours assez riche. Voltaire. Ж*

ennuis que cause 
te au
і foule qu’il 

servir.

іune
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siклдгш a» CASH MARKET
. lisez et faites lire

LE MADAWASKA
AVIS A NOTRE Ш

EPICERIES DE ТОНГО SORTES CLIENTELE?

POURQUOI ?
Ne pas nous favoriser 

d’une commande de:
POULETS,.
OIES,
BOEUF,
PORC,
OEUFS extra 50c.

No. 1 45c. 
BEURRE (bon) 45c.

&

Nos conserves sont des .meilleures marques.

PRÜifTS
0м"ЙіЖГГііЙІаЙ

et ils sont toujours frais.

A partir du 10 décem
bre prochain, nous ne 
vendrons que pour ar
gent comptant SEULE
MENT.

. '

-4-і

AC0M-r Vÿ> \ .

Mar TTSSUR 
iN LIMITERaisins.mmes,

semaine г Г0С
X- Profitez de cette occa

sion pour économiser, 
car nos viandes et nos 
provisions seront rédui
tes de beaucoup.

&Ш
wagons à compartiments 
vatlon sur 1’“Océan û- 

entre Halifax et Montréal,, 
beaucoup aux clients du 'POUR CADEAUX

ytsMfiQt ■*” - 7Л: ; v"* *r" r* $ **•
VERRERIE, VAISSELLE de FANTAISIE, 

BELLES BOITES DE CHOCOLATS, 
LINGERIES POUR DAMES 

ET MESSIEURS/

MORTGAGE SALE
New Denmark ; 

United Farmers 
Co-operative 

Limited

Une visite du une com
mande par télpéhone 
vous en convaincra. Li
vraison à do micile.

To jos.-E. -Lebel ,of the Town of

New ^Brunswick, Breakman,and 
Henriette, his wife, and ail" 
Others w*W it may

' wise concern :—
NOTICE IS HEREBY GIVEN 
tbàf under and by virtue of a Ро
лу# of Sale contained in a cer
tain Indenture of Mortgage bea
ring date the eleventh day of 
Шу, A.D., 1922, made BET- 

WEEN Jos.-E: Lebel of the 
Town of Edmundston, in the 
Cottnty of Madawaska, and Pro
vince of New Brunswick, Break- 

aiM Henriette, his ndfe of 
the first part, anu Madeleine 
Plourde, of St-Johu, in the County 
of Jkrostook, in the State of Mai
ne^ «né of the United States of 
America, of the' other part,' and

JOUETS DE NOELw a «
,#■

V ' DUBE & OUBLLET
Téléphone 32-11 

rue Michaud, Edmundston.

in any
щ ~ !*,■PETERSEN,

Co. Victoria, N.-B.John-J. Daigle x
» oooooooooopooooi

. . . . EDMUNDSTON, N.-B. ASSURANCE
FEU! ACODENTI Vffi Щт

Ш іam
Agents locaux pour FRINK * Co, et C.E.L. JARVIS 
représentante Western Assurance Co., "

Reliance Assurance Co.,
North British Assurance Co.,

Fidelity Insurance Co. of Canada, 
et autres

J. ...
ice à, TQILETTE

.

Æ "i : ■Pale egîsïered ttt -the Office of the 
egistrar et Deeds in arid, for the 
ounty of Madawaska, in Book 
S, pages 540-544 both inclusive 

as number 22795- 6f the said Re 
cords, THERE WILL, for the 
purpose of satisfying the money* 
secured by the said Indenture of 
Mortgage, default having been 1 
made in the paymenbof the same, 
be sold at Public Auction, in 

: front of the Court House, in the 
5 T.own of Edmundston, in the 

, 8 County of Madawaska, on Mon-

I I SiWKte
o’clock in the forenoon, the lands 

8 and premises mentioned and des- 
Я cribed in the said Indenture of 
g Mortgage as follows 
8 ■ AM and Singular that certain 
8 lot, piece of parcel of land and 

■ 8 premises situate, lying and being 
8 in the Parish of Madawaska, in 

k 8 the County of Madawaska and 
1 в С • of New Brunswick, 

described as follows:— Begin
ning at a point on the northern 
side of Saint Francis Road fifty 
■feet distant 
tern corner 
sailed, thence inafSfcs#
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| NOTES LOCALES |
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W4Ш ■jf m
—M. Benoît Doucet de Ba

thurst, inspectent,de poids et me
sure était en ville au commence
ment 'de la semaine.

—Mme "Dr J -А. Fortin de Ri
vière Bleue, en visite chez M. 
Léon Gagnon depuiq quelques 

jours, est retournée chez elle mer 
di matin.

—Mardi dernier, le Dr F. Ni
colle est allé 4 Kscourt, d’ou il 
s’est rendu 4 Ste-Hélène de Ka- 
mouraska, puis à St-Simon de ГО- 
mouski, par affairés. Il est reve
nu ce midi
' —F. X/a retrouvé, non la din
de que 4es amis lut avait votée, 
mais une superbe oie dans sa cui
sine. Elle portait au cou 
sage du ‘Club des voleurs de 
dindes” rempli dfexpressions sym
pathiques. Foùr éviter un nou
veau ferein, F. X., a mangé l’oie. 

Quelques membres dtr "Club” 
""S -se-lwapoaswt dfeller visiter les 

abords de la maison de Jps. E.... 
Il parait que celui-ci a quelques 
douzaines de gro8 poulets enter
rés dans la ne.'ge, près de sa de
meure. Le “stew” de la semaine 

.prochaine sera donc “aux poulets 
! à Jos.”

—Une magnifique soirée eut 
lieu mercredi ' dernier diet M. 
Willie Perron en l’honneur de 
Mme J.-Д. Michaud, 4 l’occasion 
de son prochain départ pour 
Windsor. Un grand nombre d’a
mies étaient présentes.

—Une partie de cartes très in
téressante eut lieu №er soir chez 
M. et Mme P.-H. Laporte, dans 
le but de prélever des fonds pour 
l'achat d'une cloche pour le coû
tent. Environ cinquante person
nes étaient présentes Les reve
nus de la soirée ont dépassé les 
e-.pérances des organisatrices.

DU CANADA
Incorporée par Acte du Parlément en juillet 1900

.. $ 5,000,000.00 

.. $ 4,500,000.00 

.. $40,646,000.00

-T 1Tt cl
basI Pi in dè ses martyrl; 
ce que. toute chose étant suj 
à lalthscussion et à l’intimité a 
besoin d’hômmes prêts à donner 
leur vie pour elle.

\ 0 0 0 
Il en est de la neige comme du 

coeur, de la femme ; 4 peine souil
lée elfe devient tout de suite dé 
la lange. ;

, ; Vbl
!.. Capital

Capital
autorisé------ ------- a .
payé et Réserve........

Actif total (au 30 nov. 1924)
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' É:v.SMH La seule banque au Canada dont les argents confiés 

à son département d’Eparfene sont contrôlés-par un 
Comité de Censeurs, ces messieurs examinant mensuel
lement les placements faits en rapport avec tels dépôts.

Conformément aux règlements approuvée par ses 
actionnaires, lora de sa fondation cette banque ne 
prête pas d’argent 4 ses directeurs.
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Tout le malheur des hommes- 
vient de ne pas savoir se tenir 
en repè*. /

nite I ■;
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FOX SPECIAL
EN » PARTIS»

AUSSI
S ER Ц *

, LUNDI - - MARDI 
RICHARD BARTHELMESS

ï* і Les0 0 0‘ÂXï~Ш La résolution 
anr tilfer on la prend aisément, 
le diable est de la tenir.
s; T. ooo

L’aipitié des sots est 
plus dangeureuse qu 

0 0 0
, On entend des hommes direr 
’’je conduis chez moil” C’est 
vrai: La plupart du temps 'ils 
condiment le moulin 4 laver et 
ta fournaise. '

de crimeest comme une I
Président du Conseil d’Administration

; L’HONORABLE SIR H. LAPORTE
Vice-Président et Directeur-Général

TANCREDE BIENVENU
PrtêsrdéTW*‘dtr BlIIMH ^»м ^п«птЦ»д^у.£~»д8ЄПГЄ

L’HONORABLE N. PERODEAU
Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

350 Succursales et Sous-Agences dans les Provinces 
de Québec, d’Ontario, du Nouveau-Brunswick 

- et de Піе du Prince Edouard, -

Lesun mes-

b S péril et p
Qui

plaie qui

signalent 
il réside.

>*■ *

encore 
e leur haine. rj

QuaM f IsHT—*-

Ш
Un

fr malfaitet 
disait ,po

■i, . Q 0,0
Les femmes, aiment mieux 

qu’on froisse le* robe que leur 
amour propre. r

0 0 0
Savoir par coeur n’est pas sa

voir; qest tenir ce qu’on a don
né en garde à sa mémoire.

t 0 0 0
Il n’ÿ a que les riches que Ton 

appelle philanthropes. La phi- 
anthropie consiste sans doute 4 

prendre, beaucoup d’un Côté pour 
donner peu de Vautre.

0 0 0
Il l’aimait d’un amour inalté

rable. foulez-vous me marier?” 
jp demanda-t-il. - 
., “Noli”, fut sa brève réponse.Et 
ils vécurent très vieux et furent- 
très heureux-.
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High Selv
Succursale d’Edmundston sources, 

n’aient lj 
faux-col 
le commi 

Faut 
magistra 
ce moral 

Dan: 
ne manq 
La tensic 
grande d 
lois d’im 
venus—p 
mains et 
dition an 

Mal| 
complète 
toujours 
Seulemet 
donner s- 
telligenct 

L’op 
sible si I

-------- J.-A. BACON, Gérant
*
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ІІ Vous connaîtrez les véritables délices d'une bonne pipe 
de tabac la journée que vous ferez l’achat d’une : ter au banquet qui doit avoir Heu. hier aoir fermer la porte du pou- 

apres la ceremonie. Voici com- latllcr.—Et on vous a volé vos 
ment il termine-son invitation; ponies?—Volé, non, mais dies 
'11 У aura au dîner plusieurs oies, sont’ retournées chacune diez 
quelques dindons - et un cent set* 
d’huîtres. J’espère que voua y -
8ЄГ',‘ * La Presse-Associée” dit avoir

UN FATAL OUBLI J relevé, dans une seule nécrologie, 
IT • ,, «Fcelle d’tfn avocat, les coquilles
Un negre est désolé et on lui suivantes : “C’était un homme de 

demande avec sympathie: “VoW rien (bien), d’une rapwdté (capa- 
etes triste, vous serait-il arrivé cité) peu commune. Pendant 

іе cnose ae iacneuxr—uui, f vingt-cinq ahs il a braiUé (brillé) 
stupme, moi avoir oublié au barreau de notre ville.”
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і A LA COUR$150 Le Bourdons 
^ '

AIMABLE INVITATION
A l’occasion Л mariage de sa 

fille, un bon paysan qui a fait 
fortune, invite quelques person
nages de la haute société à assis-

Щ DE COMTE
m

m En vente par tout le Canada. Si .votre marchand ne peut 
vous la procurer, adrpssez-vous directement 4: L’enquête préliminaire dans le 

cas du jeune homme accusé d'a
voir volé de l’argent à l’école 
publique le soir de l’incendie a 
eu lieu hier devant le notaire T.* 
D. Hébert, siégant comme ma- . 
gistrat.

La cause a été trouvée suflfi- 
sante et le jeune, homme aura son 
procès devant b cour de comté 
au mois de mars, prochain.

JOS COTE, LIMITEE...!
*18b, rue St-Paul, Québec.

!
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THEATRE RIALTO
MARDI LE g DECEMBRE

gagner Si 
une chos 
humaine, 
aussi ііщ 
High Sel 
deviendra 
ciété; il 1 
qui n’a 
rapidemei 
yens qu’o:

Il est 
ciété a si 
jours aux 
l'homme, 
les enfers 

Le vi 
le monde 
libre, сарі 
d’être got 
il faut s’a 

/Le ir 
mais il de 
portions і 
seulement 
quelle la j 
le tolère e 

Il fa. 
pourra, si 
la rendre 
qu’il faut

UN ARTICLE
(Pour Vetement

.NAISSANCE 
Est né, jeudi le 19 novembre à 

M. et Mme Léon Gagnon, un fils 
baptisé Joseph, Alexandre, Lio
nel.. Parrain et marraine M. et 
Mlle Coté de Cabano, oncle et 
tante de Penfant.
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лЧCONCERT w<
ur<% /mariage і

Ce matin a eu lieu dans l’égli
se Immaculée-Concéption, le 

mariage de M. J. Perkins alec 
Mlle Elise Gagnon, fous deux de 
Berlin, N.H.,çt .domiciliés de cet- ' 
te paroisse.

;
donné par *

LE CERCLE Sp^CEClLE

“La Famille Jocrisse”
MUSIQUE
Matinée Dimanche aprèe-midi pour les 

Enfpnts à .15a. ,

ADMISSION pour adultes

■Л .Est Le Plus Beau Cadeau
5? h‘ ' * ^

'

/

■

| Ste ROSÉ DÛ DEGELE!* » CHANT ■ i—-z tÎ:

E:,■i. І ' » / Z
Comble Cadeau de Noël, cette année, don- 

article utile dans l’habillement C’est 

le seul moyen d’être sûr que votre cadeau sera 

apprécié. A quoi sert dépenser de labenn.ar- 

£ent sur des articles d'aucune utilité? ' r

—M. Elzéar Perron de Notre 
Damc du Lac était en visite chez'
M. Benjamin Dîonne, la semaine 
dernière. . ’. . . . “

—Mme Jos Gagné et Mlle 
- - Wilhclminê Gagné se sont ren-

I Cour criminelfe dues à St-Basile, N.B., dernière-
Un terme de la cour criminel- ment, 

le poùr le district de Kanjonras- —M. Wilfrid Morël, est de re-'
ka s’ouvrira 4 Rivière du Loup tour_ d’iin voyage d'affaires 4. 
le .5 décembre. L’honorable juge Québec, t _ ,
Biaise Letellier présidera. —M. Jpg Thibault diEdmnnds-
Іе concert des Chevaliers de £У’.,У ^f°TUr d>n voyagé 4 la 

Colomb' Rivière ai Loup, est arreté chez
La soirée donnée- per les Che- 8°° *n‘ .

valiers <fe Coloiüb і l’occasic* 5 №t.$foe,a
de la Ste-Catherine a obtenu ua’®0''1 D«=Wne» rt
.grand succès. Assistance nom- ®adras ге"™а8
breuse et une' franche gaité du pas*^ u^,?(>ir,éet k, Cabano. 
commencement à b fin. ~M' Adélard Lévesque a fait

un court voyage d’affaires 4 Ri- 
- vière du Loup la semaine derniè* 

re. -- 4
^ —Dernièrement Mlle LudHe 
Coté de Nôtre Daine du Lac é- 
tait en visite che» ses amies Mlles 
Morel. -a ::

—Mlle Régina Dèechénes a 
passé quelques jours 4 Notre- 
Dame dn Lac la semaine derniè-
berlamfro^Ütîs^ètSïj

pour aller travalfter- à Flamand ] 
comté de Oi&mplailr;' - 

—Mlle Gabrietle Tremblay est ■- 
de retour d’un voyage à Rivière 
du Loup et Ste-Anne de la Poca- 
tiére ou elle s’est rendue voir son 
frère, étudiant au collège de- cet ! 
endroit.
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mtRIVIERE DU LOUPі Fi.
*

■-і v.tiSi Notre Magasin pour h 

hommes achètent leurs nécessaires pour 

menti, est encombré d’article» très appn 

t- peu, éàdeaux utiles, qu«

L%|* Chez nos musiciens
La journée de dimanche 22 no

vembre, fête dé Ste-Cécile, patro- 
, ne de nos musiciens, fut très, bien 

remplie. par les membres dé la 
fanfar* et la garde du Sacr**
Coeur de la paroisse de St-Fran- 
çois-Xavier.

Dans l’après-midi il y eut,dans 
la salle paroissiale, une fête in- 
tifne pour .les membres anciens et 
nouveaux de la fanfare; tout en 
dégustant des huîtres, on s’amusa 
ferme et quelques discours ftireet 
prononcés.

Le soir, à 8 heures, toute b po
pulation de la Rivière du Loup 
voulait assister au magnifique 

concert gratuit donné par la fan- 
fare de la garde ; la salie était lit
téralement remplie et plusieurs Notes locales .0.1 V 
personnes durent s’en retourner —M. Jean François Pouliot, 
bredouille . est parti jeudi matin pour Otta-с—ь- * ~ ч$е

La prochaine assemblée men- Blanche t*. sont de, retour d’uite 
siiélle de la Chatnhre dé Corn- promenade à Québec, « 
merce aura lieu mercredi pro— chez M. et Mme Camille 
chain à 8 heures 4 l’hôtel de ville. —M. Léopold Lebel, de Bien-
Compte rendu sera donné des o- ville, Lévis, a passé le

l'année et on pFOcé- cernent <fe la semaine à b Ri- 
ion des officiért pour vière du ІЛир, l’invité de, Mlle 

; Antonia Boudiard.

| jml Ш r

m
m: ! <TU School, il 

aux élève: 
cience et 
avec la рг 
qu’on y ré 

Voilà 
gktrat de 
probabkn 
dait nuûil

afiBii ta
і

son» seront content de recevoir
/

BeUe fête
A l’occasion de la fête anniver

saire de Mlle Auréa Breton, il y 
eut mardi voir. 4 1 arésidence de 
M. François Dionne, restaurateur 
une. joyeuse réunion de parents 
et d’amisCHÿ eut chant, musique 
jeux de toutes sortes. Un magni
fique goûter fut aussi servi aux 
convives. * ^
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LISEZ ET FAITES LIRE 
LE MADAWASKA
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